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À la femme sauvage,

À ma sublime épouse,




Une fois, plusieurs, je suis déjà venue, souvent, ici.

 

Et toi aussi, l’Homme-aux-Livres, à qui je m’adresse, le propriétaire de l’Excellente-et-Très-Exceptionnelle-Bibliothèque, tu es passé par là.

 

Notre rencontre, un jeudi 5 juillet, sur cette route entre Écueil et Noirlieu, tu n’es pas près de l’oublier. C’était le tout petit matin et on entendait la rivière les petites oiseaux, la musaïque des choses qui s’éveillent et, avec cet air de ne pas y toucher, tu m’as demandé ce que ça me faisait et moi je t’ai répondu en trois mots (quatre) que tu n’es pas près d’oublier :

ça me fait chier

et je t’ai planté là.






Y être retournée me fait un drôle d’effet : c’est mon hypnothérapeute qui m’a suggéré d’oublier le Moi-qui-boîte et m’a fait mettre le Moi-qui-fume dans une boîte et m’a fait enterrer la Boîte dans un lieu que le Moi-qui-se-portait-bien a aimé au fond du Jardin-de-l’enfance-heureuse-du-moi-qui-allait-bien. Aujourd’hui je viens déterrer cette envie de fumer que j’avais sur le bout de la langue pendant toutes ces années.

 

Le jardin, je n’ai pas hésité une seconde, je l’ai situé sur la route entre écueil et noirlieu où je t’ai rencontré le 5 juillet, toi, l’Homme-aux-Livres, le Donateur (malgré toi).

 

Il faut dire, je le connaissais depuis toujours, ce lieu-dit-là ; dans mon enfance, il n’existait que pour Amine et moi : ce lieu-non-dit que nous avions nommé : öö : nous prononçions [øø] et cela signifiait la nuit en langue finnoise et nous faisait penser à deux grands yeux nyctalopes ouverts la nuit et ces yeux grands ouverts

la nuit c’était nous

 

oo sans tréma prononcé [oo] c’est le nom de la rivière qui prend sa source entre écueil et noirlieu où notre vie avant la mort fut un week-end sur la côte notre vie Fugitive c’étaient les grandes vacances ce fut une cavale il ne fallait pas que les hömmes de robes les hömmes de Loix et les hömmes de Livres et de Foi nous retrouvent et nous sommes restées sur le qui-vive nous habitions la vallée de l’oo nous n’avions pas de biens

quelque part dans notre fuite nous avions largué lesdits- biens

le jour nous prenions des apparences anödines ma mère faisait baraque à frites à Guînes ramassage scolaire dans les alpes-maritimes ou bien Bibliobus aux alentours de Nîmes

et moi je me faisais passer pour une Ado anorexgothic quand on sentait qu’il y avait une embrouille on mettait les Bouts on pliait Bagage tout était prêt on jetait nos affaires dans le Bus le Van la Baraque ambulante on déguerpissait illico le lendemain matin on était ailleurs

 

changer d’identité

c’est à cette époque que j’ai appris

ce fut le temps d’un bonheur

infini presque






pierre rivière ayant égorgé ma mère, ma sœur et mon frère

dans ta Bibliothèque-très-exceptionnelle j’ai trouvé ce livre présenté par la bande à foucault (fc&co) je l’ai lu

ça m’a fait chier

j’ai pris le livre et j’ai barré le mot parricide chaque fois que je l’ai lu

je l’ai barré et à la place j’ai mis :

m a t r i c i d e

 

si quelqu’un devait prendre la parole maintenant ce serait

une sœur cachée de l’auteur (l’assassin)

ce serait la jumelle supposée l’avatar la substituée l’autre versant du tueur

me voici

machine à tuer

je reprends le projet de mon frére mon double mäle

pierre riviére

 

j’écrirai tout ici j’utiliserai l’accent aigu pour l’actualité et l’accent grave pour l’histoire et l’accent circonflexe pour l’éternité mais umlaut le tréma rappelle öö mon lieu-dit natal ma rivière nocturne entre écueil et noirlieu

le tréma c’est pour l’amuïssement d’une voyelle c’est pour la substitution

et j’utiliserai des minuscules sans points ni vergules ni guillemets angulaires en chevrons et le minuscrit ainsi composé je veux qu’il soit tenu secret avant que coïncident

mon écrit et ma tuerie

 

je site le manuscrit de Pierre Riviére

il me dit : ah riviére tu vas te faire arrêter je me pensai en moi-même : ce c’est ce que je demande

je me pensai ou je serais arrété ou je vivrai de cette maniére ou je mourrai

je me pensais mon pére aura une telle horreur de moi qu’il se réjouira de ma mort

je me pensais : je me sacrifierai aussi pour mon pére

 

et moi de même je me pense : je vais tous vous tuer

rois péres et fréres et quand ce sera fait je vivrai

femme salvage dans les Bois

et je te vous émajuscule mes fréres rois maris clercs péres greffiers

je suis la jumelle supposée de pierre riviére

le suppöt féminin de l’assassin (l’auteur) que vous bande d’artichauts (fc&co) vous qualifiâtes de parricide et de régicide

 

et mon cul il est régicide ?

parricide régicide

personne n’a vu que ces noms n’étaient pas les bons ?

 

si je viens relever la légende de mon jumeau

moi la pierre vengeresse d’une rivière seconde

si je reviens avec mon écrit minus mon immature et folle tuerie

mon grief et lamentable chant

si me revoici c’est pour vous nommer les noms : c’était un fratricide et un matricide et un sororicide

 

primo : (je site riviére) une femme d’environ quarante ans renversée sur le dos en face de la cheminée où il paraît qu’elle était occupée au moment où elle a été assassinée à faire cuire de la bouillie qui était encore dans une casserole sur le foyer cette femme (ma mére) est vêtue comme à son ordinaire décoiffée elle a le cou et le derrière du crâne coupés et coutelassés j’ai lu votre livre bande d’artichauts et j’ai recopié le procès-verbal du juge de paix en te me nous répétant que c’est ma mére chaque fois que c’était ma mére : c’est ma mére premièrement elle s’appelait Victoire : une femme de quarante ans notre mére occupée assassinée notre mére cette femme c’est elle vêtue comme à son ordinaire décoiffée c’est elle le cou ma mére le derrière du crâne ma mére le cou coupé victoire cou coutelassé ma mére

 

deuzio : pierre tua aussi notre petit frére : f r a t r i c i d e : c’est quand même pas compliqué de nommer le nom

 

tertio : il tua notre sœur : (je site) une fille vêtue d’indienne notre sœur bas sans souliers ni sabots ma sœur tombée sur le dos marguerite les pieds sur le seuil de la porte donnant sur la cour vers midi son métier à dentelle posé sur son ventre margot son bonnet de coton à ses pieds et une forte poignée de cheveux marguerite qui paraissent lui avoir été arrachés lors du meurtre ma sœur le côté droit de la figure et le cou coutelassés ma sœur cou coupé cou coutelassé à une très grande profondeur et j’ai lu aussi dans le Bouquin que vous présentâtes troupe de patates (fc&co) bande d’artichauts j’ai lu le procès-verbal des médecins ayant constaté le décès et j’ai répété le nom de ma mére : victoire et le nom de notre petit frére : Jules et le nom de marguerite : notre sœur une immense quantité de sang je me suis pensé chacun de leurs noms le cou ma mére et la partie antérieure ainsi que la face même jeu tellement hâchés que les victoire margot jules vertèbres cervicales sont entièrement séparées du tronc même jeu la peau et les muscles du côté gauche retenant encore la tête etc etc etc

 

je me suis repensé à ma mére une quasi décapitée je me suis répété leurs noms : victoire margot jules j’ai répété les noms de ma mére ma sœur mon petit frére c’était une pensée pour lui une pensée pour elles-deux c’était comme une putain de prière je me suis pensé chaque fois leurs noms je lisais je recopiais et je me pensais que c’était pas possible qu’ils avaient l’air d’y prendre plaisir tous les hömmes du dossier : les juges de paix les juges de vire les juges d’aunay et de partout les juristes et les docteurs et les curés tous ces hommes majuscules et les filösöfes qui viennent après la tribu foucladienne (fc&co) et les söciölogues et les anthröpölogues et les örnithölogues tous ces hömmes que je te vous émajuscule tous ces hömmes et même quelques fæmmes je me répétais les noms c’était une pensée pour elles-deux ma sœur margot ma mére victoire et pour lui notre petit frére jules c’était comme une putain de prière

 

c’était comme une putain de prière que j’adressais à qui ?

j’ai évacué le bon dieu (d’un coup d’un seul)

je dirai quand et comment

 

et dans le livre j’ai barré le mot parricide chaque fois que je l’ai lu je l’ai barré dans le livre : parricide et à la place j’ai mis :

m a t r i c i d e

s o r o r i c i d e

f r a t r i c i d e

 

c’était une affaire domestique (je souligne) selon des lois très anciennes la mére doit être exécutée parce qu’elle est acariâtre et la loi impose de rentrer sa colère et la mére doit être décapitée parce que

refusant d’habiter sous le même toit que le pére

et ne lui cédant pas ses biens

et ne le laissant pas cultiver ses terres

et n’aimant pas ses enfants

la mére ne respecte pas les termes du contrat qui organise le travail de la terre (je souligne)

et la répartition de ses produits

selon ce contrat le pére devait jouir de ses biens et les faire fructifier

(ses biens : la mére et ses terres et ses enfants et sa dot et ses meubles)

le contrat domestique la femme (c’est moi qui souligne)

(du verbe domestiquer : comme une bête sauvage)

le contrat domestique la mére (c’est moi) et tout ce qu’elle possède y compris son corps (moi qui souligne encore)

 

c’est ma mére qui avait mis un coup de canif dans le contrat

qui avait déchiré ce contrat en mille morceaux

c’est ma mére qui était une sorte de régicide

c’est elle qui était parricide

elle était androcide ma mére

elle les tuait tous à petits feux

c’était une sorte de sadienne inverse ma mére

oui c’est ma mére qui commençait à s’affranchir de son homme et de son fils et de sa famille et de son travail et de sa patrie et des loix et de dieu et des menaces de mort

et pierre riviére la tua pour redonner son sens au contrat (c’est dans le livre de fc&co) et rétablir l’ordre agricole (bibi qui souligne tjrs)

 

pierre riviére est un matricide et un fratricide et un sororicide

et si les mots n’existaient pas il fallait les inventer

 

alors je barre parricide et je te demande de taper les noms :

 

m a t r i c i d e s o r

o r i c i d e f r a t r

i c i d e

 

c’est mon tour maintenant

machine à écrire

je vais tous vous tuer je suis

une femme sauvage résistant à la domestication de son être

je suis l’orfeline revenante

machine à tuer

la jumelle supposée du tueur aux yeux roux

je suis la pierre inverse dans une rivière seconde

 

pour l’instant tout est dans le tapuscrit et je l’appelle : le minuscrit

tout est dans le minuscrit

le sacrifice que je vous destine

j’écris que je te me vous tue pour vous je te me l’écris et quand tout sortira : l’acte et l’écrit

ce sera en même temps ce sera d’un seul tenant ce sera simultané ce sera

deux-en-un : l’acte-écrit

une seule et meïsme cose

mon albalètre ma calibene (machines de guerre)

une seule et même machine à tuer

récit-meurtre : le geste et le texte (fucking fc himself)
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